
 
 

Mot du professeur Salim Daccache, s.j. 

Recteur de l'Université Saint-Joseph, 

Adressé à la délégation de professeurs et d'administrateurs iraqiens, 

le mercredi 08 janvier 2014. 

 

Je vous souhaite la bienvenue dans notre université, l'Université Saint-Joseph, connue 

comme étant l’Université Jésuite. Vous êtes venus pour en savoir plus à propos de cet édifice 

dont la zone s’étend sur une grande région du cœur de la ville de Beyrouth et hors de cette ville 

et dont l’histoire s’étend sur des dizaines d'années étant donné que notre université a été fondée 

en 1875, ici même à Beyrouth, afin d’être au service de la culture et de la promotion de 

l’homme, d'établir la coexistence entre les gens et de construire l'État au service de tous. Nous 

avons été au service de la culture et nous continuons à l’être dans ses divers contenus positifs et 

nous considérons que ce que notre université a réalisé pour accomplir sa mission se situe à 

deux niveaux : le premier niveau consiste en la mise en place de milliers, voire de dizaines de 

milliers de cadres de diverses disciplines littéraires, religieuses, médicales et scientifiques. Le 

second niveau se situe dans la formulation culturelle d’un dialogue engagé, universel et croyant 

à la science et en Dieu et nous poursuivons le cheminement et la route ensemble. 

Vous êtes les bienvenus, vous qui êtes environ 25 professeurs venus de l'Iraq, de Bassora, 

Bagdad, Mossoul et Tikrīt et d'autres universités, afin que vous fassiez la connaissance de la 

réalité de l'université jésuite dans son contenu et son cadre. Nous pouvons situer votre présence 

aujourd'hui et votre visite à l'Université qui durera plusieurs semaines, dans le cadre de la 

formation continue. Nous la considérons plutôt comme une station principale de coopération et 

d'échange scientifique dans divers domaines académiques et scientifiques entre notre université 

et les universités iraqiennes anciennes et respectables cela nous est utile particulièrement dans la 

construction de ponts de confiance, d'amour et de travail dans le domaine académique et celui de 

la recherche et de l'enseignement. 

Nous espérons que le programme qui a été préparé par l'université et le vice-rectorat aux 

affaires internationales soit réalisé, qu’il puisse répondre à vos attentes et que vous fassiez 

connaissance avec les styles traditionnels et modernes dans la gestion des affaires des 

professeurs et des étudiants et avec les méthodes d'enseignement dans la gestion des 

programmes. Il ne fait aucun doute que notre université adopte la langue française comme langue 

d’enseignement principale, mais nous adoptons aussi la langue arabe dans un grand nombre de 

nos programmes et l'anglais, comme langue de communication internationale, est également une 

des trois langues utilisées à l'université, car nous sommes une université francophone, mais aussi 

une université trilingue et c'est ce qui la marque d’un caractère international et d’une ouverture 

aux différentes cultures, civilisations et expériences. 

J’adresse un mot de remerciement au Dr Ahlam Shahid Ali Al-Bahili, la conseillère 

culturelle à Beyrouth, pour l'effort qu’elle a déployé dans la préparation de ce programme et nous 

sommes avec vous, Mme la conseillère, en coopération depuis des années, en particulier au 
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niveau de l'Institut des lettres orientales et de l'Institut d'études islamo-chrétiennes à l'université. 

J’adresse aussi mes remerciements au vice-recteur aux affaires internationales à l’université, Dr 

Antoine Hokayyem, qui n'a ménagé aucun effort pour préparer ce programme et surmonter tous 

les obstacles pour l’accomplir. 

J’espère, comme vous, que les nuages noirs qui couvrent le ciel de l'Iraq, de la Syrie ainsi que 

du Liban et de la région se dissipent, que nos pays retrouvent leur force et leur immunité et que 

notre université joue son rôle pionnier pour dissiper ces nuages à travers la préparation de 

générations cultivées, ouvertes et détentrices des diplômes les plus élevés et les plus précieux 

afin d'éliminer l'ignorance par la science et la culture du dialogue, de la paix et de la justice. 

 

De nouveau, je vous souhaite la bienvenue et vous invite à vous sentir dans votre université et 

chez vous. 

 


